
STIMULATION DK I A PRODUCTION AU CANADA.

Ton* m,onnuis*ent, vl imirv société la première. la pressante néctwité *|«* 
stimuler la production «Ians notre pays. Mais c'est ragrieiilture qui doit être 
ait premier rang, ear son ini|Mirtatiee devient de plus en plus manifeste dans la 
situation économique que crée la guerre euro|s'enne.

Voici les considerations de |H’ime ini|Mirtanee en ee qui concerne l'aiig- 
mentation de la production agricole:

la> Amélioration dis» méthode* afin que le prisliteteur retire des profits 
plus considérables de son exploitation.

(b) Aide à la classe agricol• par des eonférenees instructive's et «les 
démonst lut ions pratiques.

(e) Mise* en culture d’une plus grande étendue de terrain.

«Ii Kneoiiragements à rémigration alin d’attirer au pays une nombreuse 
populat ion agricole.

I e Kneouragement à la mop‘ration entre les priHlueteurs

Production agricole.

I.a pnsluetion agricole au Canada est hautement diversifiée, s'étendant 
à un immense territoire au sol fertile, dont une très minime partie seulement 
est actuellement cultivée.

la's conditions de sol. de climat et de situation sont tellement variées 
qu'il est nécessaire d’adopter di-s méthodes de culture et de choisir des pro­
duits appiopriés à chaque localité particulière.

De l’immense siqicrlicic du pav* suigisseut de sérieux problèmes touchant 
a la disirümliim des pnsluits dans nos marchés domestiqui's et ail commerce 
ainsi cat' entre les diverse provinces et localités.

Stlmulatl m de l’industrie.

II est évidemment de l’iiitéré général qu'avant l’ex|MHiati«m le produit 
brut "il converti au Canada, par la fabrication, en marchandises propres :"t la 
consommation ou à l'usage, en aiVulit que cela est compatible av<*e lis» eondi- 
liolis ci-haut mentionnées. C'eut de cette manière qu'on encouragera l'in- 
dustne nationale dé|irndanl de l'agriculture.

Il est de toute u-qsirtauee de lonner la plus sérieuse attention à la ques­
tion de la vente de nos produits comestibles, ainsi que de IY'|ss|iic et dis. 
méthode* de la mise sur le marché. Il faut aussi tenir compte de la valeur de 
l'effort coo|s'ratif paimi les pi«wlu« leur* et de rim|s»rtance de la réduction 
de la grande différence existant aituellcinent entre le prix que revoit le pro­
ducteur et celui payé |*ar le eotisoi nnateur.
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